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DE LA

SUISSE ROMANDE
Paraissant le 1er et le 15 de chaque mois Genève, le 15 Octobre 1894 ABONNEMENTS A L'ANNÉE:

excepté les
N° 17

Suisse, 4 francs. — Étranger, 5 francs.
15 Mai, Juin, Juillet et Août. Le numéro, 25 Centimes.

Tout ouvrage musical envoyé à la Rédaction aura droit, selon son importance, à un compte rendu ou à une mention dans le
Bulletin bibliographique.

Adresser tout ce qui concerne la Rédaction directement à M. Georges Humbert, rédacteur en chef, Terreaux-du-Temple, 4-,

Genève. (Manuscrits, Programmes Billets, etc.)

Les abonnements sont reçus aux adresses suivantes : GENEVE, Administration, 14, Corraterie; Agence des journaux, Boulevard
du Théâtre; M. Heering, rue du Marché, 20 ; Mm0S Chouet et Gaden, Corraterie ; M. Rotschy, Corraterie, et les principales librairies.
LAUSANNE, MM. Fœtisch frères, rue de Bourg, 35 ; M. Spiess, place Saint-François, 2; M. Schreiber, rue du Grand-Pont, 2;
M. Tarin, rue de Bourg. MONTREUX, M. Heering, avenue du Kursaal ; M. Emile Schlesinger. VEVEY, MM. Fœtisch frères,
rue d'Italie; M.Emile Schlesinger. NEUCHATEL, Mlles Godet, rue Saint-Honoré. — Les annonces sont reçues chez MM. Orell
Füssli & C°, Chantepoulet, 2 5, à Genève et dans leurs succursales.
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RICHARD WAGNER*
POÈTE DRAMATIQUE

L'œuvre littéraire de Richard Wagner a

soulevé, par le fait de ses principes, de nombreuses

critiques et, plus spécialement encore, les poèmes

de ses drames musicaux ont donné lieu
aux jugements les plus acerbes. Il dut se passer

bien du temps avant que l'on reconnût les

qualités de la poésie wagnérienne — qualités
sinon de versification qui parfois est discutable,

du moins de puissance dramatique que
nombre de détracteurs auraient pu envier au

grand maître.
Une conversation avec Wagner, en août 1859,

attira mon attention sur ce point. Les lecteurs
seront heureux, sans doute, d'entendre les
paroles mêmes de Wagner et de faire, à ce propos,

l'examen de quelques-unes de ses œuvres.
Le maître se préparait alors à écrire les der-

Traduetion libre de l'italien d'après la Bivista musicale

italiana (Fratelli Bocca, Turin).

nières pages de Tristan; et, tout naturellement,

en ces jours, la conversation tomba
souvent sur l'œuvre dont le « prélude», récemment

exécuté en Allemagne, avait suscité parmi
nous le plus vif enthousiasme.

Au premier acte, Tristan est entré dans la
tente d'iseuit qui a résolu de se venger en lui
faisant boire le philtre de mort. On entend au
dehors les cris «Am Obermast die Segel auf»
indiquant l'approche du navire vers la terre.
Bientôt Iseult se trouvera en présence du roi
Marke, l'époux qu'on lui destine; il ne lui reste
que peu d'instants, si elle veut réellement jouir
de sa vengeance. Mais Tristan tarde à boire le

philtre de son ennemie; de nouveau, annonçant
que le navire est sur le point d'atterrir, les
clameurs des matelots résonnent plus pressantes

: «Am Untermast die Segel aufv.—G'estle
dernier instant qui sonne : Tristan cède à la
volonté d'iseuit — et, au lieu du poison mortel,
les deux adversaires, dans le sein desquels
couve déjà la flamme d'un amour qui brûlera
plus tard inextinguible, boivent à la coupe le
philtre d'amour versé par Brangaine qui ne veut
pas laisser mourir sa maîtresse.

Comme Wagner me le faisait observer, les
cris des matelots n'ont rien à faire avec la scène

qui se passe entre Tristan et Iseult; néanmoins
l'action y gagne considérablement. Si ces
clameurs manquaient, l'action dramatique ne se-
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